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I) ORIGINE
Des expériences d'évangélisateur missionnaire ont été lancées au Togo depuis quatre ans et maintenant en Guinée Equatoriale. Leurs objectifs généraux sont identiques, elles ne diffèrent que par des détails spécifiques dont il sera question plus loin.
II) LIEUX OU SE SONT DEVELOPPES LES PROJETS
Comme on le verra, l'Afrique a été le cadre de ces projets et, plus précisément, le Togo, le Burkina-Faso et la Guinée Equatoriale.
III) RESSOURCES MISES A PROFIT DANS LES PROJETS
a)	Ressources humaines
La majorité des participants étaient des Frères des Ecoles Chrétiennes désireux d'évangéliser le Tiers Monde et d'être eux-mêmes évangélisés par lui. Ce sont normalement des Frères différents qui y vont chaque fois, en conséquence le nombre des participants atteint un total de trois cents environ.
Avec les religieux et sous leur direction, on trouve également des jeunes des deux sexes dont la candidature a été retenue.
b)	Ressources matérielles
La plus grande partie du budget est représentée par les constructions (au Togo et au Burkina-Faso) et les voyages. Il faut aussi tenir compte du matériel scolaire, des médicaments…
IV) OBJECTIFS
a) Objectifs généraux
–	Se mettre au service des personnes.
–	Créer parmi les populations marginalisées un sentiment de communauté et d'intérêts communs qui les pousse à unir leurs efforts en vue d'une promotion solidaire.
–	Coopérer avec l'Eglise locale à l'établissement et à la consolidation du Règne du Christ.
–	Sensibiliser et motiver les participants aux problèmes du Tiers Monde et des Missions.
b) Objectifs spécifiques
–	Recyclage des maîtres et des catéchistes.
–	Alphabétisation d'adultes.
–	Rattrapage pour les élèves qui ont échoué aux examens.
–	Rattrapage pour les élèves qui ont du retard.
–	Catéchèse dans les villages.
–	Animation liturgique dans les villages.
–	Premiers soins hygiéniques et sanitaires.
–	Partage de la vie des indigènes.
–	Promotion sociale.
–	Construction de chapelles, d'écoles et de centres sociaux.
V) CRITERES POUR LA REALISATION DES PROJETS
1. Critère de «REALISATION» Cf. «Ad gentes divinitus».
2. Critère d'EGLISE: «En communion avec l'Eglise locale».
3. Critère d'INCULTURATION.
4. Critère de GROUPE, d'équipe, de communauté chrétienne.
5. Critère de REALISME: ce que l'on peut faire.
6. Critère de l'«ETRE» plus que du «faire».
7. Critère de DEVALUATION».
VI)	DIFFICULTES DE REALISATION
1. Le milieu géographique et le climat.
2. La précarité des conditions de logement.
3. Parfois le manque des choses les plus élémentaires en tous les domaines.
4. La différence de mentalité entre le monde occidental et le monde africain.
5. Le manque de connaissance de la psychologie, des coutumes... du peuple chez lequel on se rend.
6. Fréquemment l'ignorance de la langue (des deux côtés).
La majeure partie de ces difficultés sont dépassées largement:
a) par le dévouement et la générosité des participants;
b) par l'accueil et la réceptivité des autochtones.
VII) TEMOIGNAGES DES PARTICIPANTS
· Nous avons bénéficié d'une sensibilisation personnelle grâce aux relations avec des gens pauvres mais extrêmement hospitaliers et affectueux.
· Le contact avec un milieu pauvre, qui constitue un tel contraste, devient pour nous un enrichissement lorsque vient le moment d'évaluer nos possessions et nos richesses.
· Les Eucharisties vécues dans les villages nous ont fait découvrir la piété et la religiosité des Africains.
· La satisfaction d'avoir mis sur pied un centre social pour la promotion de la femme «gourmantché».
· L'expérience de notre travail en groupe a été très positive pour nous et pour les indigènes.
· L'expérience avec les maîtres indigènes a été hautement positive, tant au plan humain qu'au plan éducatif.
· Notre travail a constitué une conversion mutuelle, des Frères comme des autochtones. Le partage de vie a atteint un haut degré de sincérité, de simplicité et de cordialité.
· On est profondément impressionné par l'ouverture des indigènes et l'accueil proverbial qu'ils réservent.
VIII) RESULTATS PRATIQUES
Outre le bien qui s'est réalisé auprès des indigènes aux points de vue humain, social et évangélique; outre les constructions qui restent à leur service, je signalerai:
1. Le TOMOIGNAGE qu'ont donné les participants auprès des indigènes. On a remarqué au Togo une grande affluence de païens dans les chapelles chrétiennes construites en été. Ils sont frappés de voir les «blancs» travailler de la sorte: il doit y avoir quelque chose de grand là-dessous!
2. A leur retour de l'expérience, les jeunes et les professeurs laïcs se font les apôtres des Missions autour d'eux et dans leurs classes.
3. En tant que Frère des Ecoles Chrétiennes, je puis certifier qu'à la suite de  ces expériences un mouvement missionnaire vivant et contagieux s'est révélé à tous les niveaux dans mon Institut: Supérieurs, Frères et élèves. Les offrandes pour le Tiers Monde sont nombreuses et de qualité.
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